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Passons sur l’autre rive 
(Mc 4, 35)

Au-delà du phénomène météorologique, les 

tempêtes de l’Évangile sont autant de récits 

symboliques de ces traversées dont sont per-

lées nos vies, au cours desquelles nos fonde-

ments semblent se dérober… et Lui demeure 

paisiblement à nos côtés. La tempête que nous 

traversons depuis de longs mois affecte l’en-

semble de la maisonnée commune. Alors que 

nous sommes toutes et tous « dans le même 

bateau », chacune et chacun vit l’épreuve 

de manière éminemment individuelle, voire 

solitaire : pour les uns, tous les points d’appui 

semblent se dissoudre alors que, pour d’autres, 

c’est un moment de recentrage et d’approfon-

dissement. L’indispensable relecture person-

nelle de ce temps ouvrira, espérons-le, une né-

cessaire reprise commune de cet événement.

À La Pairelle, la vie reprend, avec des retraites 

de groupes au nombre de participant-e-s ré-

duit, et grâce à une énorme surcharge de tra-

vail pour le personnel d’hôtellerie afin que les 

mesures sanitaires puissent être respectées.

Avec cet été, un nouveau changement marque 

la vie de La Pairelle. Après neuf ans comme 

responsable du Centre spirituel, je suis rem-

placé par le P. Thierry Lievens qui revient 

d’une année sabbatique passée à Jérusalem 

et aux États-Unis, et qui, avant ce temps, a été 

président de l’Institut d’Études Théologiques 

(IET). Bienvenue à Thierry !

Etienne Vandeputte sj
Directeur 

TRIMESTRIEL - 3e trimestre 2020

Les sœurs de la Pairelle en confinement.

Lorsque le confinement a été annoncé, le Centre était en pleine activité. Nous 
avons pu terminer ce qui était en cours puis, le 17 mars, lockdown complet : Tout 
s’est vidé. Plus de retraitants, ni d’accueil, ni de secrétariat, juste un peu de res-
tauration. La chapelle publique a aussi fermé. Nous restions les 2 communautés 
et la famille habitant la Villa.

C’est alors que nous avons découvert les « bulles », pour faire ce constat : avec 
deux domiciles distincts, nous n’étions pas de la même « bulle » que les jésuites. Il 
nous a fallu renoncer à la prière du matin et à la messe avec les pères, pour vivre 
à Béthanie et cela, à « durée indéterminée », mais loin de penser que ça durerait 
4 mois !  

Comme beaucoup, nous avons trouvé plein de choses à « faire », jamais faites ; et 
nous connaissons maintenant Skype, WhatsApp et les réunions Zoom… 

La pandémie a mis à mal nos projets, nos illusions d’avoir prise sur l’existence. Il 
a fallu consentir à ce réel, pour y accueillir au fil des jours, le moment présent, 
l’aujourd’hui de Dieu et de sa grâce.

Avec le recul, c’est la solidarité avec le monde qui a fait sens pour nous. Avec 
tous, nous suivions les nouvelles de chaque jour, partagions l’inquiétude des 
voisins et aussi celle de chacune de nos familles au loin : Suède, Italie, France.

Et malgré tout, une certaine 
« usure » et fragilisation s’est 
installée avec la durée : tout 
au long des jours, c’était le 
défi de trouver le chemin in-
térieur pour demeurer dans 
l’Espérance ; pour laisser se 
créer en nous le chemin de la 
compassion avec nos frères 
et celui de l’intercession pro-
fonde. Oser vivre et accueil-
lir la joie au furtif goût pas-
cal. 

Alice, Anna-Carin, Clara

EN « BULLE » AVEC LE MONDE



   Père Robert, qu’est-ce que le Mois Arrupe ? 
Et d’abord : qui est Arrupe ?

Pedro Arrupe a été notre Supérieur général de 1965 à 1981, et 
grâce à lui l’esprit de Vatican II est venu réveiller la Compagnie, 
en la poussant à ne jamais dissocier service de la Foi et combat 
pour la Justice. Savez-vous qu’il a étudié à Namur ? Un audi-
toire de l’Université porte son nom.

 Et donc le Mois dit « Arrupe » …

C’est le fruit d’une de ses intuitions pour la formation dans la 
Compagnie. Il a décidé qu’avant de demander à être ordonné 
prêtre, tout jésuite bénéficierait d’un mois de réflexion et de 
prière pour approfondir ses convictions sur les aspects les plus 
importants de sa vie et de sa vocation. 

   Un mois de retraite, comme les fameux 
« Trente jours » ? 

Pas exactement. Tout se termine, bien sûr, par une retraite indi-
viduelle, mais le Mois comporte 3 semaines d’une vie collective 
qui fait alterner lecture, réflexion personnelle, partage, etc. Le 
tout dans un climat qu’Arrupe souhaitait chaleureux et frater-
nel. Avec la pandémie, il a fallu forcément concilier tout cela 
avec les exigences sanitaires. 

A l’approche des 50 ans du Centre, (re)découvrons une 
figure emblématique de la Pairelle : le frère François LE-
HAIRE. Il s’est un jour longuement confié à un ami. Nous 
commençons ici à parcourir le beau récit qu’il lui a laissé 
de sa vie.

François est né en 1921, deuxième d’une fratrie de quatre. Il 
était issu d’une famille de cultivateurs installée depuis 300 
ans dans la province de Luxembourg. Ils commençaient 
tout juste à sortir de la pauvreté, quand la 2ème guerre mon-
diale a éclaté. Il dira qu’elle lui a volé sa jeunesse.

En 1947, rencontre du P. Georges Laurent, maître des no-
vices jésuites : « Après avoir entendu mon récit de vie, il 
m’a demandé dans quel ordre je voulais entrer. Je lui ai 
répondu que je n’en savais rien, que je ne m’étais jamais 
posé cette question. Alors il m’a dit : « Eh bien, venez chez 
nous » ! » Ce qui fut fait.

LE MOIS ARRUPE À LA PAIRELLE

SE SOUVENIR DU FRÈRE FRANÇOIS… 
(1ère partie)

   Mais pourquoi à la Pairelle ? 

A cause d’Emmaüs. C’était l’idéal, vu les circonstances. 
La « bulle Arrupe » avait son autonomie, tout en béné-
ficiant, dûment masquée, des services de la Grande 
Maison. Nous y logions à 15 (dont deux animateurs) : 
des jésuites pour la plupart étudiants à Paris mais du 
monde entier : Inde, Madagascar, USA, Rwanda, Cuba, 
France, etc. La Compagnie universelle en raccourci !

    C’est votre 13ème Mois Arrupe. 
Quel bilan tirer de celui-là ?

Une fois de plus, c’est l’internationalité du groupe qui 
m’a le plus touché et nourri. Avec cet étonnement (et 
cette joie) : comment pouvions-nous être aussi diversi-
fiés, et avoir pourtant des affinités si profondes ? Il a 
fait bon être jésuite cet été en bord de Meuse.

A la fin du noviciat, en 53, il prononce ses premiers vœux 
qui marquent son entrée dans la vie religieuse. Et pendant 
11 ans il aura la charge de l’entretien du parc de la maison 
du noviciat à Arlon et de celui de Clairefontaine, la maison 
de campagne. Il aidera aussi à la ferme en été. Ces années 
lui ont appris à vivre dans une tension féconde le rapport 
entre travail et vie de prière.

Fin août 1961, juste après ses derniers vœux, François 
arrive à La Pairelle. Il est alors assigné au jardin qui était 
alors dans un état minable : « Il me semblait que pour avoir 
un rendement normal, on devait à l’évidence agrandir le 
jardin et les locaux.  Prendre en plus 25 ares sur les pâtures 
et planter un verger de basses tiges. J’ai fait cela, à petits 
pas. » A l’automne 1963, le verger était planté.

(À suivre la saison prochaine…)



Le potager de La Pairelle a, lui aussi, connu le monde 
d’avant. Au temps où il n’y avait pas de coronavirus, grâce 
à un contrat collaboratif passé avec la Croix Rouge, de 
jeunes réfugiés en pleine force de l’âge pouvaient s’en 
donner à cœur joie sur le pliage de bâches, l’étalage 
de fumier, de compost ou de broya, la mise en place de 
clôtures et l’aménagement de l’espace dans la serre. Ils 
donnent un nouveau visage au « Jardin animé », l’asso-
ciation qui, récemment encore, entraînait chaque lundi de 
joyeux bambins à la découverte du potager. 

Mais le confinement a brusquement changé la donne. 

Le Centre fermé, il a fallu compter sur les ressources 
internes. Anne-Claire et Benoît, que leurs métiers res-
pectifs ont condamnés au télétravail, ont mis à profit le 
temps libéré pour s’investir dans le jardin. Ils ont été aidés 
dans cette tâche par l’un ou l’autre membre de la commu-
nauté dépourvu de retraitants à accompagner. Quelques 
promeneurs du quartier ont constitué une force d’appoint 
un samedi matin pour aider à mettre une nouvelle bâche 
sur la serre. 

En cette période si particulière où tout le monde était 
prié de rester à la maison, les animaux en ont profité 
pour faire leur apparition. Nous avons d’abord accueilli 
deux hérissons que le Centre de Revalidation des Espèces 
Animales Vivant à l’Etat Sauvage avait remis sur pied. 
Nous comptions sur eux pour dévorer les limaces, mais 
en absence de femelles, ils sont allés chercher l’âme sœur 
ailleurs. Puis des moutons de race Soay qui ressemblent 
à des mouflons nains, sont venus coloniser la prairie 
derrière le verger. La clôture leur a fait passer l’envie de 
prendre la clé des champs. Plus tard, deux vieilles brebis 
sont venues les rejoindre. Jusque-là, tous ont à cœur de 
tondre la prairie avec méthode. Deux charmants petits 
lapins nains se sont ajoutés à la liste des pensionnaires. Et 
pour finir, trois canards, dits « coureurs indiens », ont reçu 
mission de manger sans modération toutes les limaces 
en vue. Rien de mieux que les animaux pour favoriser la 
rencontre avec le voisinage. Les voisins immédiats ont 
assisté et aidé au déchargement des moutons. Dans les 
jours qui ont suivi et encore maintenant, il est fréquent 
que la curiosité pousse des familles avec des petits en-
fants à venir voir les ânes ou les moutons. 

LE POTAGER AU TEMPS DU CORONAVIRUS 

Le déconfinement nous a conduits à modifier notre plan-
ning d’accueil. C’est ainsi qu’un groupe de Guides Hori-
zon qui devait aller au Portugal, mais que le corona a fait 
changer d’avis, a pu séjourner une semaine à La Pairelle et 
s’exercer aux travaux des champs, aux soins des animaux 
et à la fabrication de confiture de groseilles.

Une retraite d’étudiants ingénieurs de Lille (ICAM), a pu, 
elle, être maintenue. L’an dernier, leurs prédécesseurs 
avaient construit un poulailler. Cette année, leur coup de 
main pour le rangement de la remise, le débroussaillage, 
le désherbage et l’aménagement d’un système d’aménage-
ment des eaux de pluie a été tout autant apprécié.

Quand vous recevrez cette lettre, nous avons bon espoir 
que les migrants auront repris le chemin de La Pairelle. 
Oui, malgré les désagréments occasionnés par la pandé-
mie, le potager retrouve peu à peu sa vitesse de croisière.

P. Guy DELAGE
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JEUNES
 Pour les étudiants : le blocus
•  Du S. 26 (20h00) décembre 2020 

au Ma. 5 (9h00) janvier 2021 
Animation : P. Guy Delage sj et une équipe

FIANCES
  « Aimer, c’est choisir » 
Week-end de préparation au mariage.

•   Du 27 au 29 novembre 
Avec P. Charles Delhez sj

COUPLES
  « Dans le tourbillon de la vie »
  Au cœur de la vie de famille, 

consolider notre couple
 Autour des 10 - 20 ans de vie en couple
• Du S. 14 (09h15) au D. 15 (17h00) novembre
  Avec Bernadette et Baudouin van Derton, 

P. Philippe Robert sj

  « À deux quand les enfants sont 
partis »

  À l’approche ou à l’âge de la retraite, 
réinventer notre couple

 Autour des 30 ans de vie en couple
• Du V. 27 (18h15) au D. 29 (17h00) novembre 
  Avec Bernadette et Baudouin van Derton, 

P. Denis Joassart sj

JOURNEE DE LA PAIRELLE
  À l’écoute des spirituels de l’Orient
• Samedi 03 octobre de 9h15 à 17h00
 Avec P. Jacques Scheuer sj

  Quel rôle pour les grands-parents ?
• Samedi 24 octobre de 9h15 à 17h00
  Avec Aurélie Degoedt et Pierre-Henry 

Coûteaux

  Et quand le conjoint est décédé …
• Samedi 7 novembre 2020 de 9h15 à 17h00
 Avec P. Tommy Scholtes sj

  L’Évangile comme coach ?
•  Samedi 12 décembre 2020 de 9h15 à 17h00 

Avec l'abbé Serge Maucq et Frédéric Hambye

SESSIONS

  « Il était une fois » :  
L’épreuve dans les contes…

• Du V. 2 (18h15) au 
 D. 4 (17h00) octobre 2020
 Avec P. Pierre Ferrière sj et Valérie Paul

   « Jésus le regarda et l’aima » 
(Marc, 10,21)

• Du V. 2 (18h15) au D. 4 (17h00) octobre 2020
  Avec une équipe de professionnels de la 

santé avec P. Paul Malvaux sj

  La traversée du désert avec Moïse
•  Du V. 09 (18h15) au D. 11 (17h00) octobre 

2020
 Avec Dominique Martens et 
 Étienne Vandeputte sj

 Addiction et spiritualité
•  Du V. 06 (18h15) au D. 08 (17h00) novembre 

2020
  Avec Natalie Lacroix, P. Patrice Proulx sj, 

Benoît et une équipe

  Burn out, comment rebondir ou 
aider à rebondir ?

•  Du D. 15 (18h15) au J. 19 (9h00) novembre 
2020

  Avec Natalie Lacroix, P. Patrice Proulx sj, 
P. Étienne Vandeputte sj et Eddy 
Vangansbek

 Fraternité des Parvis
•  Du V. 20 (18h15) au D. 22 (17h00) novembre 

2020
 Avec Raphaël Buyse

 Dix Paroles pour la vie et 
 la liberté… « Afin que tu aies 
 bonheur et longue vie sur la terre  
 que Dieu te donne » (Dt 5, 16)
•  Du V. 04 (18h15) au D. 06 (17h00) décembre 

2020
 Avec P. Étienne Vandeputte sj

PARCOURS
  Après-midi « Pause arc-en-ciel »
•  Mardi 03 décembre de 14h00 à 17h30
  Avec Dominique Bokor-Rocq et Sr Renée 

Parent ssmn

  École de Prière ignatienne
• S. 10 octobre de 10h00 à 17h00
• S. 31 octobre de 10h00 à 17h00
• S. 21 novembre de 13h45 à 17h00
• S. 12 décembre de 13h45 à 17h00
Avec P. Paul Malvaux sj, Cécile Gillet et 
Chantal Héroufosse

RETRAITES
  « Ô seul désir pour notre foi, qu’un 
long regard posé sur toi »

• L. 28 septembre (18h15) au 
 L. 05 (09h00) octobre 
Avec Sr Anna-Carin Hansen rsa et 
Sr Alice Tholence rsa

  « Appelés à la sainteté » 
Du Ma. 20 (18h15) au J. 29 (9h00) octobre 
2020
Avec P. Jean-Yves Grenet sj et Sr Anna-Carin 
Hansen rsa

  Écouter la Parole à la suite du 
Christ. Initiation aux Exercices 
spirituels de saint Ignace

 •  J. 12 (18h15) au D. 15 (17h00) novembre
 Avec une équipe de la Pairelle

  Journées Oasis de 9h15 à 16h00 
• Lundi 19 octobre 

 Avec P. Richard Erpicum sj
 • Lundi 16 novembre 
 Avec Sr Clara Pavanello rsa
 • Lundi 21 décembre 
 Avec P. Guy Delage sj

   Accueillir l’aujourd’hui de Dieu 
à tout âge 
Retraite pour les religieux-ses de 70 ans 
et plus

 • Du V. 30 octobre au J. 05 novembre
  Avec P. Etienne Triaille sj et Sr Alice 

Tholence rsa

  Noël à La Pairelle 
• Du L. 21 (18h15) au V. 25 (11h00) décembre 

 Avec P. Philippe Robert et une équipe

  Relire l’année, reconnaître le vécu, 
renaître…

•   Du L. 28 (18h15) au J. 31 (17h00) décembre 
  Avec Sr Françoise Schuermans ssmn et 

Françoise Uylenbroeck

Renseignements et inscriptions :

Tél. : 081 46 81 11
secretariat@lapairelle.be

APPEL AUX DONS

Chers Amis, pour mieux vous accueillir, 

nous avons entrepris des travaux de 

rénovation des salles Saint-Ignace, 

Pierre Favre et la Rotonde. Les murs 

ont été repeints, les vieux néons ont 

été remplacés par des tubes LED, un 

parquet synthétique fait place à la 

vieille moquette de la Rotonde… La 

crise liée au COVID19 ne nous a pas 

épargnés. Le Centre a été contraint de 

fermer ses portes durant trois mois, 

et nos autres projets de rénovation 

sont compromis. Pour les finaliser, 

nous avons besoin de votre soutien. 

Merci d’avance pour tout don que vous 

pourriez faire sur le numéro de compte 

BE02 3500 1898 4740 ouvert au nom 

de CSI La Pairelle asbl, avec la commu-

nication « RENOVATION SALLES ».


